
La basilique de Si-Maurice
Au moment où ces lignes paraìtront, le

Valais possederà , en l'église abbatiale de
St»Maurice , une basilique mineure. En ef*
fet , Sa Sainteté le Pape Pie XII , par un bref
apostolique du mois de janvier , a dècerne
cette dignité à l'Eglise construite dans le
voisinage et pour la garde des tombeaux
et des reliques des martyrs thébains , saint
Maurice et la légion qu 'il commandait, mass
sacrés pour leur fidélité à la foi chrétien*
ne.

La date de la dédicace devait ètre fixée
au 25 mai , pour correspondre à la date de
la dédicace , en 1148, d'une église prece*
dant l'actuelle , par le bienheureux pape
Eugène III , disciple de saint Bernard de
Clairvaux . Mais, pour permettre ou fa*
ciliter une plus grande solennité, la cére*
monie a été retardée d'un jour et fixée au
26 mai , qui est cette année la fète de l'As*
cension de Notre *Seigneur.

Est*il nécessaire de rappeler que le 3 mars
1942, un bloc de rocher , se détachant de
la paroi frontale qui domine le plateau de
Vérossaz, atteignait un angle du beau ro*
cher roman , le faisait s'effondrer par deux
faces sur le fond de l'église , pulvérisant les
orgues , heureusement sans tuer ni blesser
personne , bien que ce fut l'heure de la mes*
se conventuelle ? La flèche massive tint
eneore quelques jours , suspendue dans le
vide , ne reposant qu à moitié sur les deux
pans de mur subsistant. Mais le foehn , sur*
venant, s'engouffra dans la masse creuse ,
et , par son impétuosité, provoqua un nou*
vel effondrement. Mutilation plus grave
que la précédente , mais , à un autre point
de vue, soulagement, car cette flèche me*
nacant prompte ruine était un danger im*
minent , et une seule vie humaine est plus
précieuse que toutes les pierre s assemblées,
fussent*elles vénérables comme cellesdà !

On ne tarda pas à reconstruire le venera*
ble monument. Des secours affluèrent de
toute la Suisse. Fidèles, amis de l'Abbaye ,
et aussi amis des beaux monuments de no*
tre patrie , tinrent à témoigner de facon
pratique ce que le clocher de St*Maurice
représentait non seulement pour le Va*
lais , mais pour la Suisse entière. Mais ce
n 'étaient que des secours. Une lourde char*
gè restait aux propriétaires du monument,
lAbbaye de St*Maurice.

Depuis longtemps , il était question d'a*
grandir l'église. Les étudiants de ma gène*
ration et de celle qui suivit se souviennent
de cet entassement , lors des messes ponti*
ficales , sur de petits bancs surajoutés pour
la circonstance , aussi incommodes qu 'iné*
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légants . Ayant longtemps remis l'agrandis»
sement à des temps meilleurs, on pensa
qu 'il fallait profiter du temps pire , finan»
cièrement parlant , puisque , de toutes fa*
cons , une restauration était urgente , impo*
sée par la catastrophe. On pouvait , évidem*
ment « réparer » à moindres frais. Mais é*
tait*ce raisonnable de faire la mème oeuvre
deux fois , en rendant la seconde très prò*
blématique , impossible pour longtemps ?

Ceux qui bàtirent les cathédrales firent
oeuvre de foi , non seulement en témoi*
gnant par l'édifice lui*mème et sa splen*
deur , de leur croyance en l'existence du
Dieu Tout*Puissant , non seulement en fa*
cilitant de toutes manières aux fidèles le
eulte qu 'ils doivent rendre à ce Dieu , mais
aussi en pensant que Dieu aiderait à trou*
ver les ressources nécessaires a l'achève*
ment de ces grandes entreprises. Héritiers
de ces bàtisseurs, les chanoines de St*Mau*
rice manifestèrent la mème vertu d'espé*
ranco. En sorte qu 'ils firent aussi grand
que possible et aussi splendide qu 'il con*
venait.

Ainsi le Valais possedè désormais deux
cathédrales parfaites: celles du diocèse de
Sion , dont l'achèvement est l'oeuvre admi =
rable de S. E. Mgr Bieler , dont nous ce*
lébrons ces jours *ci les trente ans de digni*
té episcopale , et celle de St*Maurice , dont
la dédicace a lieu le mème jour que ce tren*
tième anniversaire de notre Pontile véne*
ré . Si nous appelons cathédrale l'église
que l'on qualifie plus communément d'ab*
batiale , c'est qu 'elle est en fait le siège de
Leveque de Bethléem, dont la juridiction
réelle s'étend sur une petite portion de la
terre valaisanne.

Doublé sujet de joie , donc , pour les Va*
laisans , en cette fète de l'Ascension quo
nous aurons célébrée quand ces lignes pa=
raitront. Doublé sujet de gratitude envers
la providence qui dispose suavement de
toute chose et qui , dans le cas de St*Mau*
rice , sait tirer de la malice des événements
un accroissement de sa gioire sur la ter*
re , giace à la fidélité des chanoines , des
reli gieux du plus ancien monastère de l'Oc*
cident , dont la nouvelle église fait partie
de cette « laus perennis », louange perp é*
tuelle à Dieu et à l'honneur des Martyrs
thébains , établie officiellement en 515 par
S. Sigismond , roi des Burgondes, mais que
l'on peut dire avoir été instituée déjà un
siècle plus tòt par S. Théodule , premier
évèque du Valais , dont S. E. Mgr Victor
Bieler est le lointain successeur. S. M.
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UN SLOGAN TROMPEUR
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12 millions de tonnes de navlres
< dans rimile »

Cela peut paraitre paradnxal , mais il est parfai-
tement exact que la guett*t sous-marine a contri-
bue a augmenter sérieusement le tonnage mondial
des bateaux de commerce. De 70 millions de ton-
nes en 1939, le tonnage mondial est passe à 85
millions en 1945 et depuis il n'a cesse d' augmen-
ter. Certe.s, 35 millions de tonnes de navires ont
été envoyés par le fond durant la guerre par les
sous-marins allemands, mais dans le mème temps,
les Etats-Unis et la Grande-Bretagne ont constmi!
50 millions de tonnes de bàtiments nouveaux, de
sorte qu'en fin de compie les chantiers navals ont
triomphé des sous-marins et que le tonnage dis-
ponile, après guerre, se trouve supérieur de 20 %
à celui de 1939.

Ce sont les Etats-Unis qui sont les gros proprié-
taires de cette Arma da pacifique; la Grande-Bre-
tagne qui disposai! à l'origine du second conflit
mondial de 27 % du tonnage global reparti entre
toutes les nations n'en a plus aujourd'hui que
18 %, tandis que l'Amérique du Nord qui n'avait
qu'une flotte de transport équivalant à 13 % du
tonnage mondial en possedè aujourd'hui un peu
plus de 65 % !

Le renversement de la situation est d autant plus
sensible qu'en 1900 la Grande-Bretagne disposali
de la moitié du tonnage mondial et les Etats-Unis
4 % seulement... Aussi, à la fin des hostilités l'A-
mérique a-t-elle été quelque peu embarrassée de
tant de navires et sur les 55 millions de tonnes
sorties de ses chantiers navals elle n'en conserva
que 32 millions, cédant les 22 millions de tonnes
inuliles en grande partie, à l'Angleterre et le
reste aux pays adhérents au pacte de l'Atlantique.

Malheureusement 85 millions de tonnes de na-
vires en service e'était beaucoup trop ; 70 mil-
lions suffisaient amplement en 1939 et la crise
se faisait déjà sentir au point qu 'il avait fallii
livrer aux uémclisse iu.s des bateaux eneore en
bon état. Le fret mondial était tombe aux alentours
de 6 shillings, c'est-à-dire au prix de 1900 !

Aujourd'hui la situation est plus grave eneore
etani donne que le volume des marchandises trans-
portées a (limitine et que la concurrence de l'a-
viation se fait lourdement sentir en ce qui con-
cerne nolamment les passagers.

Or, le tonnage mondial est si mal reparti que
la pluparl des naiions du monde s'efforcent de re-
constituer leur flotte commerciale. Il ne peu! donc
ètre question de résoudre le problème par un ra-
knticsement general de1 la constili riicn navale.
Quatre millions ct demi de tonnes de navires de
transpor! sont actuellement en chantier un peu
partout. Certaines nations qui avant guerre s'a-
dressaienl aux chaniiers des Etais-Unis ou à ceux
de Glande» Bretagna on! ouvert chez clles des
chaniiers de consiruction e! ne songent nullemenl
à les mellre en chómage. Tel esi le cas du Brésil ,
de l'Argentine , de l'Australie, etc. jusqu 'à l'Inde
qui , devenue indépendante , vcut se donner une
flotte de 2 millions de tonnes !

Devant cette inflation d'un nouveau genre , les
Etats-Unis ont décide de ne conservar en service
qu'un tonnage égal à 50 % du tonnage mondial
et plusieurs chantiers navals ont été fermés, d' au-
tres ne travaillent plus qu'au ralenti.

Mais les Etats-Unis ne veulent pas recommen-
cer l'erreur commise après la première guerre
mondiale, aussi n'est-il pas question de détruire
les navires désarmés. Prudemment, sagement, les
Américains ont préféré trailer la flotte de com-
merce comme la flotte de guerre et mettre « en
conserve » les bàtiments inutilisés. C'est ainsi que
12 millions de tonnes de navires ont été mis « dans
l'huile » et empilés comme des boìtes à sardines
dans les immenses « ship-pards » des bases ma-
ìitinies. Le colossal « magasin de conserves de
navire » americani s'augmente d'ailleurs régulière-
ment de 400.000 tonnes de bàtiments chaque mois,
ce qui met les Etats-Unis à l'abri de toute surprise
et leur épargne en mème temps la grave crise
qu'entrainerait une chute du cours mondial du
fret

Dans cette affaire, les economiste* et les mili-
taires sont d'accord : rien de inieux qu'une inépui-
sable réserve de « navires de conserve » qui per-
mettrait de faire face à tout imprévu, entraìnant
des pertes sensibles pour la flotte de transport.
Cet « imprévu », tout le monde Fa compris , c'est
le risque d'un nouveau conflit mondial, et c'est
nourquoi le stockage de navires auquel procèdent
les Etats-Unis est un fait important, non seulement
pour les U.S.A., mais aussi pour tous les AUiés.
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Au gre de ma fantaisie

La promenade d'école
Voici re venu le. temps — il est re venu de-

puis quelques semaines déjà — oh les écoles
primaires f o n i  leur promenade annusile. Q uoi
de plus naturel e! de plus opportun que de
conduire les enfants dans la capitale ? J l  y a
tant de bélles choses à y voir. IJ C régent, qui
y a fai!  son école normale est un cicerone
très qualifie. 11 commeule. Fort bien, mais...

Pottrqiio i inlroditire un « mais»?  Je suis
parfois , quand j 'ai quelques minutes de répit,
le maitre, d 'école et ses disciptes èi pein e cmoiir
lus du biberon. A diilance, bien sur : assez
loin- pour ne pas me faire remarquer, et assez
près pour  saisir quelques bribes de hi. legon .

Car le maitre fai t ordinairement eneore la
leqon. Cela m 'irrite un peu : c 'est jour de
détenle, et il vaudrail mieux ne pas enqui-
quin-er les mioches. N'eslLce pas déjà bien
suffisant que ce plaisir de la- sartie soit pro-
bablemenf suivi d'un pensimi dénomnné « ré-.
dactio n » ? Pourquoi re pensimi supplémen-
hiire, si tant est qu 'un supplément putisse
precèder l'essentiel, de fa i re  subir tan t d' ex-
plications , d'ailleurs probablement assez vai-
li es ?

Qu 'on mentre donc la splendide cathédrale
de Valére , et qu 'on elise simplcmcnt ause pe-
tits bouls d'humanilc : « ] \Ies petits agneaux,
quand vous aurez beaucoup voyagé , s'il vous
arrive de beaucoup voyager, vous trouverez
ce monument splendide. Des gens viennent de
très loin pour le voir. Vous venez de Kalpe -
tran ou de Bovernier. Il  n'y a pas besoin de.
faire le tour du monde pour voir de belles
choses : le Valais en o f f r e  (V incoili par obi es.
Regardez bien , co vanii la, peine. »

En un autre dotiuiine, què l'on fosse voir
une f t e u r  : « Eegardez-moi ce coloris, admirez
la finesse de ces pétales, la forme ,  exquise de
cette corolle. Cette f teur a un nom latin qui
la distingue d'autres variétés, mais son nom
cammini est...

Mais vaila que je demando aux régents de
ne ixts fa i re  de lecans ct que je leur en f a f à
une qui n 'est probablement pas  de leur goìt i .
Est-ce que le virus « pcdagogiqite » serali
une dcs tares de l'humanité ?

Jacques TRIOLET
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GEORGE SAND ET LE PEUPLE
En 1S4S, George Stind vit trionipher le regime de¦ses réves. Egèrie de la nouvelle république, elle fut

nssaillie de solliciteuvs. Or. un jou r qu 'elle faisait
observer à un poeto populaire que ses nlexnn drins
étaient plus ou moins boiteux:

— Alors . madame Suini, lui dit l'antro sur un ton
lmigneux , alors , vous erit i quez Ines versi ? C'est donc
que vous n 'nimez plus le penule ?



ORADOUR NE VEUT PAS ÈTRE DÉCORÉ
A 1 aimonce du decret conferai!t la Légion

d'honneur à la ville d'Oradour-sur-Glane,
l 'Assocdation des victimes a demandò au pré-
sident du Conseil et au minist re de la Défelise
nati orna le d'assister à la remise de la déeora-
tion le 10 juin , jour anni versai re du massa-
ere.

Mais la munieipalité d'Oradour-sur-Glane
a décide de son coté :

«De ne pas aecepter la Légion d'honneur
tant que ne seront pas jugés et chàtiés, sur
le lieu mème de leur crime, les bourreaux qui
partici pèrent au imassacre. Pour man i Tester
son mécontentement contre les lenteurs de la
j  usti ce et de la reconstruetion, le Conseil mu-
nieipal demande à la population de faire de
flette commémoration ime journée de recueil-
leiment strictement réservée aux familles. »

POLICE SOVIÉTIQUE ET GRÉVISTES
L'administration des eliemins de fer de la

zone orientale avait transporté jeudi à Ber-
lin 400 cheminots pour reprendre le trafic
paralysé par lai grève. Mais à leur arrivée à
Berlin , ces qua tre eents hoinmes refusèrent
de se mettre au travail et se solidarisèrent a-
vec les grévistes. La poliee soviétique procèda
aussitót à leur larrestation et les fit enfermer
dans les prisons de la. zone orient ale.

RITA ET ALI SONT MARIÉS
Le maire communiste de Vialaims a sanc-

tionné jeudi le mariage du prince Ali Khan ,
fils de l'Aga Khan , avec la vedette américaine
de cinema Rita Hayworth.

EN CHINE
Dans Changhai oeeupee , les ì'etes voisment

avec la mit radile.
Une quarantadue de navires réquisitionnés

par les nationalistes ont quitte "Wousoung au
eours de la journée avec, à leur bord, envi-
ron vingt mille hommes de troupes, apprend-
on de souree bien informée. Les obscrvateurs
est-i ment à cdnquante -mille environ les effee-
tifs des troupes gouvemementales qui ne dis-
posent d'aucun moyen d'évacuer le seetelu-
de Changai'-Wousoung.

L'attitude des autorités militaires commu-
nistes à l'égard des autorités civiles, politiques
et militaires nationalistes est montrée par la
proelamation que vient de lancer le general
Chu-Teh , com|mandant en chef de « l'armée
populaire de libération » et son suppléant , le
general Peng Pu-huai. Le manifeste déclare
que les «Imeneufcs seront pourstiivis, leurs
complices involontaires libérés et que ceux
qui ont rendu des services seront récompen-
sés. » Los dirigeants militaires du Kuomin-
tang seront iconsidérés comune des criminels
de guerre quand ils auront été reeonnus cou-
pables de pillages, de ranconnement des civils,
d'.avoir utilisé des gaz asphyxiants, tue des
prisonniers de guerre, détruit des armes et
des munitions ainsi que des moyens de eom-
munioaition, brulé des archives, détradt des
dépóts de denrées alimcntaires, ainsi que des
avions, des bateaux ou des véhieules.

LE PAPE PROCLAM E 1950, ANNÉE SAINTE
La bulle proclaimant l'année salute a été

lite solennellement à Saint-Pierre jeudi matin ,
en présenee du pape, par Mgr Carinci. Le do-
eument insiste sur L'utildté de cette pieuse
pratique, étant donne que c 'est seulement par
l'assistanee suroaturelle de la gràce divine
que peuvent ètre résolus les grands problè-
mes d'ordre mora! et matèrici qui affligent la
soteiété

Le pape dit notamment qu'il faut prier
avec insistaj i.ee pour que les droits de l'Eglise
soient maintenus dans lenir intégrité et qu 'ils
.soient rniis à l'abri de toutes les embùches et
lea persécutions, que parto-ut, mais surtout en
Palestine, revienne bientòt la tranquillité , par
un règlcment équitable des problèmes, afin
ques les difiérentes classes sociales, les haines
s'étant éteintes et les dissensions s'étant apai-
sées, s'unissent dans la justice et la concorde
fra.ternellc, tiue les multitudes des nécessi-
teux puissent tirer de leur travail de quoi vi-
vre hoimètement et qu 'ils puissent reeevoh
les secours néoessadres et opportuna de la li-
béralité et la charité des plus fortunés.

LA SUISSE SERA DÉDOMMAGÉE
MAIS DANS QUELLE PROPORTION ?

Le Sénat americani a approuvé pour le
projet de loi octroyant à lai Suisse une indem-
nité de 10 millions 607 mille franca pour les
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domimages causés par les bombardements du-
rane la guerre. La Chambre des Reprcsen -
tants avait fixé cette indemnité à 1G mil-
lions de dollaro.

UN DANGER MENAGE NOTRE JEUNESSE
Le 15 mai a eu lieu à Aarau l'assemblée generale

de l'Oeuvre suisse des lectures pour la jeunesse.
Après avoir liquide l'ordre du jour , l'assemblée a
vote la résolution suivante:

Un danger menace notre jeunesse. Des publica-
tions immorales, dont le texte et l'illustration sont
également néfastes, envahissent de plus en plus le
marche et sont offertes à nos jeunes.

Il faut poursuivre résolument la lutte contre leur
influence malsaine. En mettant à la disposition des
jeunes des brochures instructives, attachantes, dont
les auteurs sont du pays et le prix modique, on
combattra efficacement le flot montant de ces pu-
blications étrangères. C'est la mission qu'assume de-
puis près de 20 ans, sans but lucratif , l'Oeuvre
suisse des lectures pour la jeunesse dont le róle
bienfaisant est généralement connu.

Aujourd'hui plus que jamais, il s'agit de faire
front au danger qui menace nos j eunes. C'est dans
la mesure où nos autorités et notre peuple tout en-
tier appuieront ces efforts que l'Oeuvre poursui-
vra efficacement sa tàche.

L'EXPEDITION SUISSE A L'HIMALAYA
D'après une nouvelle parvenue à la fondation

suisse pour les recherches alpines, l'expédition suis-
se à l'Himalaya écrit que^ la période de beau temps
est passée depuis quelques jours. Comparative-
ment aux années précédentes, cette fois-ci la mous-
son a débuté relativement tòt. Les stations météo-
rologiques annoncent que les quahtités de pluies
tombées entre le ler avril et le 9 mai s'élevaient
à 43 cm. dans le Bengale Occidental et au Sikkin,
chiffre qui n'avaitj plus été atteint depuis onze
années. Ces conditions défavorables ont contraint
l'expédition suisse Lohner-Sutter à interrompre
son ascension et d'attendre la fin des pluies.

Le retard apportò au transport des bagages en-
suite d'une grève et la difficulté de trouver des
porteurs ont empèché de profiter de la période de
beau temps qui a précède la mousson. Mais des in-
dices font présager que la mousson se terminerà
cette année-ci plus tòt que d'habitude. On escomp-
te une période de beau temps pour l'été et le dé-
but de l'automne, ce qui permettra à l'expédition
de poursuivre sa route. Le retour des Suisses doit
ètre attendu par conséquent pour la fin de l'autom-
ne. Malgré les conditions atmosphériques défavo-
rables, la colonne marche en direction du Nepal.

LA HOLLANDE, LA SUISSE ET L'OR VOLÉ
PAR LES ALLEMANDS

Répondant à des questiona posées par des
membres de la première chambre sur le budget
du ministère des affadres étrangères, M. Sti-
ker , chef de la diplomatie hollandaise, a dé-
clare que les eonversations sur l'or volé par
les Allemands au Pays-Bas qui est mainte-
nant en possession suisse, n'ont donne jusqu 'i-
ci aucun résultat. M. Stikker a ajoute : « Le
refus du gouvernement suisse d'examiner cet-
te affaire , est du à l'opinion de la Suisse que
toutes les créances hollandaises dans cet or-
dre d'idées ont été réglées par l'accord du
25 mai 1946. Dans ces .circonstances, la ques-
tion de savoir si le gouvernement suisse peut
ètre convaincu de la légimité des revendica-
tions néerlandaises, sera examinée avec d'au-
tres parties de l'accord en question. Tant
que les discussions à ce propos se poursui-
vent, il a p parai t icompréhensible que le minis-
tère des affaires étrangères préfère ne faire

'aneline déclaration sur le difficultés qui se
sont présentées. »

m
GLIS — Une fillette happée par une auto

La petite Ejdwige Kronig, figée de 4 ans,
traversai! la chaussée dans la loealité quand
elle fut liappée par une volture francaise,
eonduite par M. Ho»ioi é Musso, qui circulait
à vive allure. La petite a été l'ortement eon-
tusionn.ee, elle a subi une com)motion et exi t
lai jambe gauche fracturée.
MONTHEY — Une femme renversée par un ca-

mion
Siu' la route de Mo_.they-Cham.pery, Mme

Yvonne Andrey a été prise en écharpe par un
camion que pilotai! M. Norbert Rossier. Ce
dernier ne s'apergut pas de l'aocident e! con-
tinua sa route. Mme Andrey a dcs contusions
aux hanehes, aux bras et aux jambes.
BRAMOIS — Loto des tireurs

La Socitété des Tireurs de la Borgne organisé
pour dimanche 29 mai prochain un Loto, qui se dé-
roulera au Café de la Belle-Ombre, au Pont de
Bramois.

De nombreux et beaux lots permettront à ceux
qui viendront tenter leur chance de faire d'excel-
lents 4 heures. Si le temps est au beau (le barome-
tro ne cesse de monter !), ce sera pour les gens des
localités environnantes un joli but de promenade.

Ceux qui viendront à la Belle-Ombre, dimanche
prochain, auront au surplus le plaisir d'entendre
des productions de nos sympathiques et méritantes
sociétés locales « La Laurentia » fanfare, et la « Ste
Cécile » choeur mixte.

Ah! le petit vin blanc , sous les marronniers qui
feront la belle ombre, (y 'aura du soleil! nous le ré-
pétons) ne sera pas mauvais du tout !

Et la « quine » vous donnera le reste !
Venez nombreux tenter votre chance. Ce sera fa-

milier, champétre, et il y aura de la saine gaité di-
manche 29 mai sous les platanes de la » Belle-Om-
bre » , au Pont de Bramois. (Voir aux annonces).

CHAMPEX — Une disparition inquietante
Deux jeunes fenunes hollandaises se trouvaicnt

en séjour à l'Hotel de la Poste à Champex. Elles
sont parties hier matin cn excursion dans la région
de la combe d'rny. On attendait a l'Hotel leur re-
tour vers les 12 heures. Mais, ce matin eneore, elles
n'ont pas reparu et n'ont plus donne aucun signe
de vie. On redoute un tragique accident. Des colon-
nes de secours sont parties dans la direction prise
par les deux louristes et dans la région.

A l'hotel, où nous avons téléphone ce matin vers
11 h. 30, on n'a pas été en mesure de nous donnei-
aucun renseignement ct l'on s'est refusò à nous
communiquer les noms dcs disparues. Espérons que
les chercheurs auront la chance de retrouver les
deux jeunes filles saines ct sauves.
St-MAURICE — La conséeration de la basilique

Nous ne pouvons consacrer un grand reportage
à la cérémonie de conséeration de la basilique de
St-Maurice. Force nous est de nous limiter aujour-
d'hui aux éléments schématiques.

La conséeration faite par S. E. Mgr Filippo Ber-
nardini , nonce apostolique en Suisse, a débuté tòt
le matin par les exorcismes auxquels les fidèles
n'assistèrent pas. L'accès de l'église ne leur fut pos-
sible que vers la fin de la cérémonie. La basilique,
malgré ses vastes proportions fut aussitót remplie.
Dans les stalles, nous notons la présenee de 3 évè-

ques (4 avec Mgr le Nonce qui officio) et de 9 pré-

lats, ainsi que de nombreux dignitaires ecclesiasti- Graber, qui prononca une allocution petillante d'es
ques. Outre LL. EE. Mgr Louis-Séverin Haller, é-
vèque de Bethléem et Abbé de St-Maurice et Mgr
Frangois Charrière, évèque de Lausanne, Genève et
Fribourg, nous voyons S. E. Mgr Hilarin Felder, é-
vèque tiutlaire de Géra. Puis NN. SS. Adam, Rme
Prévòt du Grand St-Bernard; Grand, Vicaire ge-
neral de Sion; Petit, Vicaire general de Genève;
Folletète, Vicaire general de Baie; Humair, Schal-
ler, von Ernst, Niederberger et Rast.

Parmi les autorités civiles, notons MM. Henri
Carron, président du Grand Conseil; Maurice Troil-
let, conseiller d'Etat; René Spahr, président du Tri-
bunal cantonal; Joseph Escher, président du Con-
seil national; Louis Couchepin, juge federai; les
conseillers d'Etat Chaudet, Pugin et Ackermann, re-
présentant les cantons de Vaud , Genève et Fri-
bourg ; Chevillotte, consul de Franco à Lausanne;
Cross, sous-préfet et Amacker, président de St-
Maurice.

Enfin des militaires, au nombre desquels le col.-
brigadier Tardent , cdt de la Br. mont . 10.

La messe pontificale se déroule, imposante, tan-
dis que le célèbre Choeur mixte du Collège chante
une belle messe de Pérosi. A l'Evangile, S. E. Mgr
Haller lit le bref apostolique d'érection de la ba-
silique, puis S. E. Mgr Charrière prononce une al-
locution admirable sur la fidélité.

Au cours de l'agape qui suivit l'office, on enten-
dit S. E. Mgr Haller , MM. Troillet , Chevillotte, Car-
ron, Linus Birchler, président de la commission fe-
derale des monuments historiques; Ackermann et
Hyacinthe Amacker.

Un telegrafarne fut adresse au Saint-Pere et un
autre a S. E: Mgr Victor Bieler , évèque de Sion ,
doyen de l'Episcopat suisse, qui célébrait ce j cùr-
ia le 30me anniversaire de son élection au siège de
St-Théodule. S. M.

AVEC LES MATCHEURS VALAISAN S
Meilleurs résultats du tir du 22. mai 1949, au

stand de Martigny:
300 m. Lamon Gerard , Lens, 495

Délez Charles, Vernayaz 491
Mariétan Rémy, Champéry 487
Grenon Emile, Champéry, 487
Truffer "Walter, Stalden 485
Vuadens Hyacinthe, Vouvry 479
Savioz André, Sion 478
Schnorhk Henri, St-Maurice 466
Schaufelberg Henri, Viège 466

50 m. Heinzmann Joseph, Viège 522
Héinzmann Louis, Viège 508
Meichtry Edouard, Brigue 474
Cross Alphonse, St-Maurice 473
Uldry Louis, Vernayaz 471

A la suite des différents éliminatoires qui se sont
déroulés depuis l'automne dernier, le Comité des
Matcheurs valaisans a constitue les équipes qui, le
12 juin prochain représenteront le canton au match
Genève-Haut-Valais, à Genève. Les équipes, y com-
pris les remplagants, sont les suivantes:

300 m. Délez Charles, Vernayaz;
Lamon Gerard, Lens;
Grenon Emile, Champéry;
Gaechter Louis, Martigny;
Salzgeber Edouard , Rarogne;
Heinzmann Albert, Viège;
Vuadens Hyacinthe, Vouvry ;
Mariétan Rémy, Champéry;
Truffer Walter, Lalden;

50 m. Heinzmann Louis, Viège;
Heinzmann Joseph, Viège;
Uldry Louis, Vernawaz;
Meichtry Edouard, Brigue;
Cross Alphonse, St-Maurice;
Lamon André, Lens;
Kamerzin Pierre, Veyras-Sierre.

UNE INTERVIEW DU GENERAL GUISAN
Dans le cadrò des émissions de la Croix-Rouge,

M. Guy Zwissig, président de la section de Sierre
donnera samedi 28 mai, à 18 h. 35, une émission
speciale dans laquelle il presenterà une interview
du general Guisan. Cette émission aura pour but
d'encourager notre population à réserver bon ac-
cueil aux vendeurs d'insigne de la Croix-Rouge.

prit , et a M. Robert Mojonnet , deputo, président
de la commission scolaire de l'Ecole hòtelière suis-
se, qui rappela les mérites de M. et Mme Schwei-
zer, directeur de l'école.

Le café pris, les hóteliers valaisans visitèrent les
installations de l'école, avant d'ètre, au Dézaley,
les hòtes de la Munieipalité de Lausanne, où ils
purent déguster les meilleurs crus vaudois.

AVEC L'ASSOCIATION HÒTELIÈRE
DU VALAIS

Nous lisons dans la « Gazette de Lausanne » :
Faisant d'une pierre deux coups, l'Association hò-

telière valaisanne a tenu, mardi , à Lausanne, son
assemblée generale annuelle, donnant ainsi l'occa-
sion à ses membres de visitor l'Ecole hòtelière suis-
se qui a subi, l'an dernier, d'importantes et heureu-
ses transformations sous l'énergique direction de
M. Schweizer.

La séance administrative se déroula a la Salle
des Vignerons, sous la présidence de M. Alfred Mu-
dry , de Crans. M. Bojen Olsommer, le dévoué se-
crétaire de l'Association, donna quelques rensei-
gnements sur le rapport de gestion de 1948, puis
l'ordre du jour fut rapidement liquide; après que
M. Bieri , contròleur des comptes, eut demandò aux
congressistes de donner décharge au comité de sa
gestion, M. Joseph Escher, de Sion, fut désigné en
qualité de délégué du Valais à l'assemblée generale
de la Société suisse des hóteliers qui tiendra ses
assises à Einsiedeln, à la fin du mois.

M. Alfred Mudry, après cinq ans d'active et dé-
vouée présidence, déclinant une nouvelle réélection
M. A. Candrian, de Zermatt, vice-président, fut ap-
pelé à lui succèder, tandis que M. Manuel Défago,
de Champéry, était nommé vice-président. M. A.
Candrian ne manqua pas, au nom des membres de
l'association, de dire à M. Mudry toute la recon-
naissance qu 'ils ont pour le travail qu'il a accom-
pli avec tant de zèle et de compétence pour le plus
grand bien de tous.

Ces formalités accomplies, l'assistanee entendit
une communication des plus intéressantes de M.
Pierre Darbellay, directeur de l'Union valaisanne
du tourisme, qui vient de rentrer d'un voyage d'é-
tudes en Bollando. Grand est le nombre des Hol-
landais qui désireraient .visitor notre pays, mais
bien peu obtiennent l'aùtorisation, car les Pays-
Bas pratiquent une politique touristique identique
à celle des Britanniques. Les agences de voyage
prennent note des personnes qui désireraient sé-
journer en Suisse et la Banque des Pays-Bas pro-
cède au « tirage au sort » des Hollandais qui rece-
vront les devises nécessaires, soit un montant ma-
ximum de fr. 400.—. Dix-sept pour cent des touris-
tes obtiennent ce montant. Les noms des person-
nes qui n'ont pas été favorisées par cette « loterie »
sont reportés à nouveau et participent au tirage au
sort suivant. C'est dire combien il serait heureux
pour le tourisme en Suisse que nous arrivions à
conclure un accord satisfaisant avec la Hollande.

Au cours d'un succulent déjeuner preparò par
les élèves de l'Ecole hòtelière et servi de main de
maitre, M. Alfred Mudry salua ses hòtes en ter-
mes excellents. Il donna successivement la parole
à M. Jaquet , conseiller d'Etat , qui apporta le salut
du Conseil d'Etat vaudois, assurant ses auditeurs
que « tant qu'il y aura des gens de goùt , le Valais
aura des visiteurs » , propos qui assure d'autant
plus aux hóteliers valaisans une prosperile conti-
nue que le Valais a toujours été la terre d'élection
par excellence du tourisme, à M. le syndic Pierre

Ondine
American LIME soda

La nouvelle boisson douce

de la Distillerie Coudray ff. & Ciò, Sion

DON AUX MUSÉES CANTONAUX
Les Musées cantonaux viennent de s'enrichi-

rent de deux dons importants.
M. Auguste Marguerat , ingénieur à Lausanne

et directeur du Viège-Zermatt , toujours fidèle au
Valais, vient de faire un geste généreux pour le
Musée des Beaux-Arts de la Majorie en donnant
deux toiles du peintre Louis Werjen , mort à Bri-
gue en 1928.

Ce sont: un « Portrait de l'Artiste » huile , 1925
et «Ein Glàschen zuviel » tempera.

D'autre part , leu le lieut.-col . Henri Pelet , à
Lausanne, dont les collections militaires élaient
célèbres, a donne en leslameni au Musée de Sion ,
cinq porlrails d'officiers valaisans :

Si ces ioiles on! plus une valeur hislorique
qu 'artislique, il y a lieu de menlionner « Le Gre-
nadier Besse, du service d'Espagne », peinl à Bar-
celone par son confrère Francois-Felix Corley, en
1 790. Ce dernier , originaire du Chable (1760-
1835) se fera après avoir quitte le service étran-
ger, un certain renom comme portraitiste et pay-
sagiste.

Et, « un lieutenant des Mifices valaisannes »,
peint par Laurent Ritz, en 1850.

Merci à nos amis vaudois qui ont témoigné ain-
si leur sympathie pou r notre canton. Ces toiles
sont les bienvenues dans nos musées où les peintres
Cortey et Werlen n 'étaient pas eneore représentés
jusqu 'ici. Wf.
TROIS CONSIGNES DE S.S. PIE XII

AUX CATHOLIQUES SUISSES
Sa Sainteté Pie XII a regu mardi un pélerinage

de 800 ouvriers catholiques de Suisse alémanique,
qui était conduit par Mgr Meile, évèque de Saint-
Gali.

Au cours de cette audience, le Souverain Pontife
a adressé à ses visiteurs un grand discours en lan-
gue allemande.

Le Pape a commencé par remercier Dieu, avec
les ouvriers catholiques de Suisse, pour tout le
bien réalisé par leur mouvement durant les dix
dernières années. Puis il a déclaré que, depuis le
début de son pontificat, il avait saisi toutes les oc-
casions pour exprimer sa pensée sur les questions
sociales. C'est pourquoi il ne voulait pas manquer
à l'occasion de cette audience, de préciser un cer-
tain nombre de points qui lui semblaient avoir une
importance particulière.

« Fixez-vous toujours de grands buts » : telle est
la première consigne de S.S. Pie XII. La seule dé-
fensive ne suffit pas. Actuellement la rénovation
de la famille chrétienne est l'objectif que vous a-
vez choisi. C'est un but de construction intérieure :
l'enseignement de l'Eglise est très riche sur ce thè-
me. Il faut choisir ce qui permettra de mieux éta-
blir les nécessités de l'heure.

« Ayez un esprit juvénile, a dit ensuite le Pape.
Il faut étre agile dans l'action, sans dédaigner, bien
entendu, l'expérience, la prudence, le caractère sé-
rieux de la vie.

• Pratiquez une adhésion consciente aux forces
spirituelles de votre peuple, surtout de l'élément
catholique de votre peuple » a ajouté le Souverain
Pontife. S'isoler, c'est s'appauvrir.

Trois grands personnages de votre pays, Mgr
Mermillod , Decurtins et Beck ont justement com-
pris la nécessité d'introduire le spirituel dans la
question sociale.

Sa Sainteté a enfin montre que ces trois consi-
gnes se trouvent parfaitement résumées dans 1'
homme uni au Christ et à son Église, comme le
fut saint Nicolas de Flue, canonisé il y a deux
ans et présente aux Suisses comme le modèle qui
dopasse son siècle et garde toute sa valeur pour
notre epoque.

Après avoir donne sa bénédiction aux 800 ou-
vriers présents à cette audience, le Souverain Pon-
tife s'est entretenu cordialement avec des groupes
de pèlerins, dont plusieurs étaient revètus de cos-
tumes nationaux suisses.

De nombreux dons ont été remis par les visiteurs
du Pape pour les églises pauvres et pour ses oeu-
vres de charité.

VIGNERONS !
C'est le moment de commeneer les premuers

sulfatages contre le mildiou de la vigne. Ces
trailemenls doivent débuter dès quo les con-
ditions mótéorologiques le permettront.

Produils à- emp layer : bouillie botrdeladse
1,5 à 2 % sulfate de cuivre neutra.lisé à la
cliaux , ou cuivre rouge à 0,4 % ou eneore
oxychlorure de cuivre à la dose indiquée pal-
le fabrkiant. Les traitements doivent se faire
de 10 à 1") jours.

Statio n cantonale d'Entomologie
SOCIÉTÉ SUISSE D'ASSURANCES GÉNÉRALES

SUR LA VIE HUMAINE « ZURICH »
Dans sa séance du 21 mai 1049 , le Conseil de sur-

veillance de In Société, a aeeepté le eompte rendu du
Dime exerciee (1948).

La production d'assurance de eapitaux réalisée
pendant l'exereiee a at te int  231 million s de francs .

L'augmentation nette en 1948 est de I lo millions
de francs et le portefouille d'nssiirances de eapitaux
atteint 2 milliards 236 millions de franca. .

A la fin de l'exereiee, le total de l'aetif s'élève à
1 mill iard 315 millions de francs. La Société n eal-
culé les réserves destinée s il garantir ses obligations

Fr. 6900
OPEL-OLYMPIA

4 vitesses , 8 PS, roues indépendantes

Pour ' i

FP. 9900
OPEL-CAPTAIN

6 evi. 13 PS

Demandez un essai de ces véhieules
Vous ne serez pas dègù !

GARAGE DU RHÒNE SION
Felix Gagliardi Tel. 2 21 33

déeoulant dcs eontrats d'assurance et a cvalué nvoo
In plus grande prudence.

Après irenforpement des ircsarvcB, Voxeédent. de
reeettes s'élève il 20,0 millions de francs. Par rap-
port à celili de l'exereiee précédent , il a augmeiité
de plus do 3,5 millions de francs, gi-Aec mix soins
uppoi tés ù la composition du portefouille d'nssu-
rances et aux mesurcs prisca par notre Société. D'a-
près les dispositions statutaires, l'exeédent de re-
eettes doit étre utilisé exelusivement dans l'iute-
rét des nssurés.

LA PRINCESSE MARGARET A TRAVERSE LE
VALAIS ET N'A RIEN VU

Venant de Stresa , la princesse Margaret-Rose, se-
conde fille de S. M. le roi d'Angleterre a franchi le
Simplon , hier dans la matinée, dans une grande li-
mousine noire, qui était suivie de trois autres voi-
tures et de policiers en motocyclette. Elle est arri-
vée a Sierre à 13 h. 15, au Chàteau-Bellevue où
M. Gianella , directeur, lui a réservé le meilleur ac-
cueil. Un excellent déjeuner a été servi dans un
cadre intime, dans un salon Louis XV. M. Marcel
Gard , président du Conseil d'Etat , remit à la prin-
cesse un bouquet d'ceillets roses, une boite de pra-
linés et un livre historique sur le Valais. Le foule
qui était massée près de l'hotel lui a fait au moment
de son départ , à 15 h. 45, une chaleureuse ovation.
Elle traversa ensuite le Valais, sans rien voir , dit
Pcillex , dans la « Tribune de Lausanne » , si ce
n'est que lo profil de M. Boissier et le largo dos des
gendarmes.

Le spectacle n'était pas très gai, convenons-en;
les voyageurs avaient l'air triste comme le temps.
Le Valais n'aura pas produit un gros effet sur l'es-
prit de la princesse. Elle n'aura pas non plus é-
prouvé une impression « formidable » de la vallèe
du Rhóne, de ses us et coutumes, de rien quoi,
puisqu'on ne lui a rien montré. C'est une manière
comme une autre de faire croire aux gens de mar-
que que nous n'avons rien à leur montrer, surtout
quand il pleut ! A qui la faute ?

On dit que les Bernois avaient organisé à Chillon
une magnifique reception un peu gàchée par la ri-
gidité d'un protocole ennuyeux dont la princesse
Margaret-Rose se serait bien passée, à vingt-ans
surtout. Mais, c'est là , parait-il , un des aspeets de
la démocratie helvétique! Il faut bien l'admettre et
le regretter. f..g. g.

AGRICULTEURS
La Station cantonale d'entomologie commu-

nique :
Nous vivons une période très favorable au

développement des maladies cryptogamiques
telles que oidium des arbres fruitiers ou de
la vigne, tavelure des arbres fruitiers, etc.
En effet , les périodes humides suivant les pé-
riodes sèches à intervalle très court et nous
avons déjà constate de grosses altaques d'oi"-
dium du pomimier dans de nombreux vergere
de notre canton.

Agriculteurs, soyez vigilants, surveillez vos
cultures , ne les lnissez pas envahir par ces
affeetions. Traitez sérieusement votre vigno-
ble lorsque lo moment sera venu avec des pro-
duits cupri ques et produits soufrés. N'oubliez
pas non plus de ga rantir la qualité de vos
poires et surtout de vos pommes en evitali!
que la tavelure ne vieiuie les taeher et ainsi
soit la cause de leur dépréc-iation.

LE CENTENAIRE DES PTT ET LE ,-«
75me ANNIVERSAIRE DE L'UNION

POSTALE UNIVERSELLE
Le bàtiment des Postes de Sion est couvert de

drapeaux, aujourd'hui , poùr marquer le centenaire
des PTT. et le 75me anniversaire de l'Union Postale
Universelle.

Rappelons, à cette occasion, que la première for-
me d'un service postai a été dans notre pays le
« Cursus publicus » , la poste d'Etat romaine, du ler
au 5me siècle. Plus tard , les villes se mirent à
créer des Communications postales régulières : St-
Gall en 1837, Bàie en 1569, Zurich et Schaffhouse
en 1585 et Berne en 1675. La République helvétique,
de 1798 à 1803, apporta une certame centralisation
des postes. Alors qu'en 1803, il y avait seulement
10 administrations cantonales des postes, on en
comptait 18 en 1848. Les postes étaient affaire des
cantons qui, la plupart du temps, en affermaient
la regale à des entrepreneurs privés. De canton à
canton, le transit des envois postaux faisait l'objet
de eontrats spéciaux. La taxe d'une lettre variai!
de 5 à 60 ct. suivant la distance, et le transport
d'objets de correspondance était de grand rapport
pour les entrepreneurs privés.

Cela amena la plupart des cantons à organiser
eux-mémes le service postai , dont les reeettes cons-
tituèrent dès lors une part considérable de leurs
revenus.

Puis vint la constitution federale de 1848, dont
l'article stipulait que les postes devaient ètre re-
prises par la Confédération sur tout le territoire
suisse.

A partir du ler janvier 1849, les postes continue-
rei tout d'abord à étre exploitées par les admi-
nistrations cantonales pour le eompte de la Con-
fédération. Après quoi, la loi federale du 25 mai
1849 ayant réglé l'organisation des postes en insti-
tuant une administration centrale à Berne et 11
directions d'arrondissement, l'administration fede-
rale des postes put commeneer son activité le ler
aoùt 1849.

L'HARMONIE MUNICIPAL E À LA FÈTE CANT
DES MUSIQUES À ARDO N

L'Harmonie municipale de Sion quittera
la ville en icortège, dimanehe matin , <à 8 li.
30. Départ : somme! du G rand-Pont , direc-
tion gare CFP.

C'est à elle qtVechoit l'honneur de

^ifer**
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jouer pendant le scrvice divin à Ardon
et de cloro la manifestatici!.

f La. rentrée s'effectuera par le tradii arri-
vant en gare de Sion à 20 h. 22. L 'Harmonie
so rendivi ensuite en cortège jusqu 'au locai.

BIENVENUE AUX GARAGISTES SUISSES
Samedi et dimanche 28-29 mai, aura lieu à Sion,

l'assemblée generale de l'Union des garagistes suis-
ses qui se tiendra sous la présidence de M. Moos-
mann , de Berne. On eompte qu'il y aura environ
250 participants. Nous sommes heureux que
les garagistes suisses aient choisi Sion comme lieu
de leur assemblée annuelle et nous leur souhaitons
une cordiale bienvenue en nos murs; le beau temps
et beaucoup de succès.

UN LIVRE DE M. LE VICAIRE
CLOVIS LUGON

Les Editions Ouvrières-Economie et Humanisme
présentent le premier ouvrage historique en langue
francaise sur les « Réductions » de l'Amérique du
Sud au XVIIe siècle, premier ouvrage utilisant les

La bornie mentre
à l'Horlogerie-Bijouterie

DONZÉ & FARINE
Rue de Rhòne — Sion

Toutes réparations
tournée».

BON PLAC MENT
A.gence officielle :
SION - Couturier S. A. Tel. 2 20 7"

Vente et service :
Briglie - Sierre - Crarìs-Montana

Martigny - LMonthey - Charrat - Vionnaz

Pour lei cardìaoues et les néuropathes pei nesirem regauner la
sante du «sur et des nerfs

LE SOLUBLE MARTiGNY
Des formules bien étudiées !
De hauts dosages ! !
Pour le plus juste prix ! !
Fabriqué par la

les comprimés aux herbes HELVESAN-5 (fr. 3.50) constituent une aide effi-
cace. Certains médecins ordonnent le traitement simultané de HELTESAN-5
et CIRCULAN à fr. 10.75 (contre les troubles de la circulation , qui affaiblis-
sent le cceur). Extrails de plantes. Chez votre pharmacien et droguiste. Dépót :
Etablissement R. BARBERO! S. A., GENÈVE.

S. P. A. Engrais de Martigny
S'adresser à la

Fédération Valaisanne
des Producteurs de Lait, à SION

ou à ses Agents locaux
Demandez notre prospectus détaillé

On achèterait d'occasion

Les jus de fruits d'Ohererch
un délice pour personnes saines ou malades, pour
jeunes et vieux !

SITUATION
Maison de commerce cherche un

Directeur- actionnaire
énerg ique , possédant bonne formation comi
merciale , ardent au travail et capable.

Part de capital actions offerte:  fr. 10 à
20,000.-.

Seules les personnes possédant de sé*
rieuses réferences adresseront Jeurs offres
à Me Emile Taugwalder, notaire, à Sion .

- 

DIMANCHE 29 MAI 1949, DES 14 H.
(après*midi et soirée)

CAPE DE LA BELLE.OMBRE
PONT DE BRAMOIS

LOTO
de la Société des Tireurs de 1̂  Borgne

de Bramois

agrémenté par des productions de la fanfare
« Laurentia » et du Choeur mixte « Ste Ce*
cile ».

Nombreux et beaux lots
Il y aura à... écouter , à boire et à manger !

Invitation cordiale.
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Plfnliolfie Ne faites Pas l'<lc,iat d,line bicyclette snns avoir
UJTblIOlCO consulte les CYCLES DELEZ

Toute la gamme en magasin ainsi quo ses magnifiques occasion e compietemeli!
Jfvisées. .Consultez-nous et nous vous conseillerons utilement , pas d'intcrnié-
dinir e, et à des prix sans concurrence. Les eouples de vélos radio seront cx-
P°8és dans les vitrines de Martigny du 25 avril  au 30 mai, ensuite ils seront ex-
P°B& à Sion du 10 au 31 mai (création Delez). Sur domande, faciiité de paie-
ment, SION, V. Martin - Martignv, R. Mudry.

sources espagnoles, portugaises, allemandes et ita-
liennes.

Pendant un siècle et demi , un peuple immense a
connu un christianisme heureux. La société guara-
nie était une république comniuniste , elle était éga-
lement une république chrétienne.

Et cela à une epoque où l'absolutisme était trioni-
pliant, à une epoque où le colonialismo hispano-
portugais le plus feroce décimait des peuples en-
tiers.

Sur ces fameuses « réductions » de l'Amérique
du Sud, que de mensonges, que de calomnies ont
été écrites !

L'historien suisse Lugon s'est donne pour teche
de lever le voile qui masque depuis deux siècles
une expérience remarquable d'organisation sociale,
économique et politique, tout entière basée sur Un
communisme integrai. Mais de quel communìsme
s'agissait-il ? Quels étaient donc ces chrétiens ?
C'est là où l'oeuvre de Lugon apporto des docu-
ments authentiques et irréfutables.

L auteur se livre a une critique serree de l'expé-
rience guaranie. Il montre les erreurs commises

eaisse enreoisireuse
en bon état d usage.

Faire offres détaillées sous
chiffres P 6895 S à Publici-
tas , Sion.

robes
d été , pour dames et fillettes

fl. Bortis
Avenue de la gare, SION
(anc. Prix de Fabriqué)

A vendre
char léger No 1 I pour la mon-
tagne , avec échelle. Faute
d'emploi.

S'adresser au bureau du
Journal sous chiffre 3460.

A vendre
chambre à manger , dressoir
6 chaises, grande table ovale
chéne massif , slyle ancien. Fr
500.—. Off res à R. GUDEL
Gare 29, Montreux.

5 28 69

*̂-̂  ̂ r ^a±s^

de retour4 12 50

par les Peres Jesuites mais il les situe dans leur
cpntexte historique et la vérité s'en degagé plus
sùrement.

Faut-il ajouter quo cet ouvrage, qui reste un li-
vre rigoureusement historique, se lit comme le plus
passionnant des romans d'aventures.

UNE CHORALE GENEVOISE
A SION

Nous apprenons que la Chorale des Eaux-Vives,
de Genève, sera de passage à Sion dimanche pro-
chain et qu'elle donnera un concert à l'Hotel de la
Pianta entre 17 et 18 heures.

Bienvenue à nos bòtes choraliens.

TIR EN CAMPAGNE 1949
Samedi et dimanehe , au Stand de la Cible de

Sion ont. cu lieu. les tirs de Sections en cam-
pagne;. Ils iuren t organisés par la Société de
SousìoÈficìeivs de Sion et environs et inspeetés
par les officiers de tir cap. Bob. Mayor et
plt. A. Burgener. Douze sections ont partici-
pé dont voioi les resultata obtenus :

FusiL — Cat. I : Sion « La Cible » 70,246 ;
eat. H : St-Léonard « La Villageoise », 69,446,
Ayent. «Union» 68,830 ; cat. Ili Vét roz 73,128,
Bramois « Tireu rs de la Borgne » 73,014 ; Gri-
misuaf 66,930 ; Sion « Sous-off . » 66,333 ; cat,
IV : Nax « Edelweiss » 72,12,5; Uvrier «La
C'mnpagimrde, 71,456: Granges « Tir Militai-
re », 66,144 ; Ilte-Nendaz « Le Chamois »,

(Employé fixe) jeune mé-
nage cherche

appartement
3 chambres, cuisine et con-
fort.

S'adresser à Publicitas ,
Sion , sous chiffre P 6481 S.

cuisinière
demandée, coiinaissant la res-
tauration , cuisine électrique
moderne. Bons gages

Hotel Saanerhof , Saanen
s. Gstaad.

Vacances
alt. 1300 m. appartement
neuf , confort , 2 chambres et
cuisine , à louer dès le ler
juin.

Tel. au 2 15 57.

A vendre
dans la banlieue de Sion su-
perbe propriété de rapport a-
vec 250 arbres environ , et
comprenant maison d'habita-
tion , grange, écurie , hangar ,
poulailler. Le tout à l'état de
neuf. Affaire de ler ordre.

S'adresser au bureau du
Journal sous chiffre 3482.

A louer, avenue de Tour
billon. beaux

ocaux
pour atelier , bureaux , com
merce etc.

Ferire Case postale , Sion
No 52 197.

A vendre à 5 minutes de
Crans.

CHALET
de 4 pièces , bains, cave , ga-
rage. Très bas prix.

S'adr. au bureau du Journal
sous chi f f re  6905.

CHALET
saison ou mois, 2 beaux ap-
parlements 4 chambres et
cuisine , 6 et 7 lits , cuisine é-
lectrique , baili , à proximité de
tout.

S'adresser M. Bonvin-Jost,
Sion. Tel. 210 57.

A vendre
un char à pont d'occasion
Bas prix.

S'adresser à André Bitsch
nau , agriculteur , Bramois.

CIRCULAN

La cooperative de consommation
r e p o n d :

Tous ceux qui le désirent peuvent vérifier nos renseignements ci=dessus. — Ils se*
ront les bienvenus dans nos magasins, place du Midi et Chàteauneuf.

«»

Dans sa circulaire*réclam e elle n 'a pas attaqué les
Elle laisse le public comparer les méthodes.

Le mouvement coopératif est asse: connu en Ville
coop. d'habitations , d'achats et de vente des vins ,
nous abstenir de citer des auteurs ou orateurs de
sant le but social des coopératives.
L'art. 12 de nos statuts précise que l'excédent du eompte annuel sera reparti
comme suit :
a) 80% aux associés au prorata de leurs achats ;
b) 20%au fonds de réserve de la Société.
Le bénéfice reste donc dans le pay s sous la forme d'escomptes et de ìistour*
nes aux acheteurs.

Que ce soit l'USC ou l'Usego qui fournissent les articles que le Valais ne peut
produire , l'essentiel est que ces produits soient mis au meilleur eompte pos«
sible à la disposition des consomma teurs. C'est notre but qui est atteint par les
moyens suivants : :
Un grand choix dans les articles de marques privées ;
La gamme des produits avantageux marque COOP ;
De la marchandise fraiche et de qualité ;
Un service rapide — La distributio n à donneile ;
Un escompte de 6% sur toutes nos f iches ;
Une ristourne de 2% aux sociétaires (sur les achats et non sur les escomptes).

commercants !

de Sion (coop. de consoni.,
miels , lait , oeufs , etc), poui
tous les milieux reconnais *

Femme de ménage
est demandée pour tous les
jours , de midi à 14 heures, à
partir du ler juin.

S'adr. à Publicitas, Sion ,
sous chiffres P 6778 S.

roin
A vendre foin sur pieds, à
Pont de la Morge, 1136 m2.

Faire offres à Pierre Roch,
Condémines , Sion.

A vendre pour cessatici! de
commerce, très bonne

Dooiangerie-patisserie
Four électri que. Chiffre d'af-
faire intéressant.  Faire offre s
à M. Pahud, Gryon s. Bex.
Tel. 5 32 12.

jeune lille
cherche place pour aider au
ménage et garder les enfants ,
pour la saison d'été.
S'adr. au bureau du Journal

ous chiffre 3484.

63,231 ; Vemamiège « Bmylca », 54,795.
Pistolet. — Cat. II : Sion « La Cible »,

79,222 ; St.-Lèoiiard « La Villageoise » 75,250 ;
cat. IJI : Sion «liSoms-OffMers » 77,932..

Fusil. — Distiiiictions : 31 ; mentions féd.
73; mentions cant. : 24.

Pistolet. — Distinctions : 11; ment féd. :
27; mentions cant. : 15.

Les SPORTS____—_____—___—__.________________———————__
FOOTBALL

Plusieurs rencontres à caractère éliminatoire se
son disputées hier en terre valaisanne, à l'occa-
sion de la fète de l'Ascension. Résultats :

Sierre II-Saxon 1 2-1 (pour le titre valaisan de
troisième ligue). Le vainqueur jouera contre le
champion genevois pour la promotion en deuxième
ligue.

Fully I-Gróne II 5-2 (le dernier nommé est re-
légué de troisième en quatrième ligue).

Vernayaz-St-Maurice II 2-0 (Vernayaz est pro-
mu en troisième ligue).

Pour le championnat cantonal de serie A, Marti-
gny li-Sion II 5-2 (le vainqueur est champion du
groupe II).

Deuxième éliminatoire pour le titre sèrie ju-
niors : Sion-Monthey 3-4.

AVANT UN MATCH
On nous informe que l'equipe de football de la

Banque Cantonale du Valais, managée par M.
Walter Jost , rencontrera celle de la Ciba , le samedi
28 mai 1949," à Monthey.

FARCISSE DE SION
SERVICES RELIGIEUX

Dimanehe 29 mai
Sixième dimanehe après Pd ques

Mosscs basses : 5 h. 30, 6 li., 6 li. 30; 7 h. messe
i-t sermon. Église do l'ancien Hòpital : mosse basso ;
ì) h. Chàteauneuf-Villoge : messe et sermon ; 8 li.
Cathédrale : messe dos Ecoles; 8 h. 45 messe chantée
et sermon allemand ; 10 li. Office paroissial ; 11 h. 30
messe basse et sermon ; 16 h. Vépres; 20 h. Dévotion

bureau
avec salle d attente et guichet ,
état de neuf , au centre de la
ville. Libre de suite. A la mè-
me adresse, grande salle pour
sotiété.

S'adresser P. Delacombaz,
Rue de Conthey, Sion.

camion International
modèle 1939-40, en bon état ,
4 t., moteur Diesel, pneus
32x6 à 6 %, freins hydrau-
liques et sur échapt. à Fr.
9 000.—, faute d'emploi. Ur-
gent.

Ferire sous chiffre N 41528
X, Publicitas, Genève.

Peugeot
A vendre une Peugeot 202, 6
CV., modèle 1948, roulé
10 000 km. avec impót et as-
surances , payés pour l'année.
Prix Fr. 5,500.—.

Garage Lugon , Ardon. Tel.

A vendre dans les environs
de Sion.

batiment
avec 3 appartements, petite
grange-écurie et hangar.

S'adr. à Publicitas, Sion,
sous chiffre P 6886 S.

Persole
d'un certain àge, pouvant tra
vailler un peu , désirerait trou-
ver, dans pensionila! catholi-
que de pré férence en plaine ,
compagnie et tranquillité .
Adresse sous chiffres P 6592
S, Publicitas , Sion.

A vendre pour cause de
doublé empiei , un

bulle! de cuisine
un petit canape, et un re
chaud électrique à une pia
que. Le tou t pour Fr. 1 50.—

S'adr. à Publicitas, Sion
sous chiffres P 6813 S.

du mois de Marie. Ch-apelet et bénédiction du S
Sncroment.

MESSE AUX MAYENS DE SION
Dimanche 29 mai , à la ehapelle d'on haut, fi 10 h

ÉGLISE RÉFORMÉE
Dimanche 29: Journée protestante valaisanne à

Saxon.

Dan» noi Soclétét...
H I II

Sous-offioiei'S. — Ce soir, i\ l'Hotel do la Pianta
(Carnotzet), conférence de M. le major Roch de
Diesbach, organisées par la Société dea officiers.
Vous fites invités à y participer.

Choeur mixte de la- Cathédrale. — Vendredi 27
mai à 20 li. 30, répétition generale au locai.

Dimanehe 29 mai, promenade annuelle.
Chanson Valaisanne. — Samedi 28 mai à 21 h. 15,

rendez-vous au locai en costume. Orchestre de cham-
bre. Samedi à 18 heures, répétition .

C.A.S. Groupe de Sion. — Dimanehe 5 juin (Pen-
tecote). Assemblée generale de printemps du Monte-
Rosa ii Zermatt. (Voir programmo dans la « Cor-
de© »). Pour permettre une bonne organisation de
la fóto et la commande du billet collectif Viège-
Zermatt , les partici pants voudront bien s'inserire
auprès du président Di- Pierre Allet , jusqu 'au mer-
credi ler juin au plus tard , en versant le prix du
billet, soit Fr . 7.40.

Pharmacie de service. — Fassmeyer, jusqu 'à sa-
medi soir . Dimanehe! : pharmacie Darbellay.

Dans l'impossibilit é de répondre indivi-
dueUement à toutes les marques de sympathie
regues lors du grand demi qui Va frappée ,
la- famille de M.  Guerin o ROMBALDI remer-
ete bien sincèrement toutes les personnes qui
y ont i>ris part.

Helvesan-5

Poireaux
beaux plantons, grosse ('pianti-
le chez J. PASCHE , Les Bo-
chettes, Corsier s. Vevey. Tel .

alde-culslnlfire
S'adr. à Publicitas, Sion ,

sous chiffres P 6906 S.

GUERRE AUX MITES
Naphtaline en boules, et en
poudre, Chlorocamphre, Trix
en poudre et en liquide. Flit ,
Sacs antimites, Vaporisateurs
etc.

DROGUERI E

Tel. 2 13 61

Dr G. Aymon
F. M. H. médecine interne
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Quelques modèles d'occasion dans les armoires ménagères.
Elude et projets sont établis gratuitement sur demande, par personnel technique spé-
cialisé.
« Chaque FRIGIDAIRE est une armoire frigorifique, mais chaque armoire frigorifique
n'est pas un FRIGIDAIRE ».

Agence poni le Valais

R. NICOLAS Eiectricité SION
MARTIGNY : Jean Pfammatter, chef-monteur

Sous-agents : Fernand Borella, éleetricien, Monithey
Francis Bender, éilectricien, Fully
Jean Antonelli, Pont de la Morge
Services Industriels, Sierre.
Jules Albrecht, éleetricien , Viège
Wyss & Fux A. G., Brigue-Viège

PECTORAL
,, le ccmf lime ît du cali mit

IMPRIMERIE GESSLER — TI. 2 19 05 — Av. Gare — SION

ri

p\ / ĉontenerle LEVAI
\\ // Sion

\ \ / £  Grand-Pont
\ \ I /  (vis-à-vis de la fontaine)
\ \  J^f RASOIRS - Ciseaux - Sécateurs
\\ /bty Articles pou r cadeaux - Péohe

\f( COUTEAUX
/fA de boucherie
Q de poche,

de table.

CHARCUTERIES TESSINOISES
Saucisses do poro Fr. 5.— le kg.
Lord maigre roulé 7.50 »
Lard grafi 6.— »
Salami à la paysanne 4.50 »
Mortadella 6.50 »
Salami la 13.— »
Salami Ila 8.— »
Solometti la 10.— »
Salametti Ila 6.— »
Ravioli, avec viande —.60 100 gr.

Expédition contre remboursoment. Franco à partir de Fr. 40.—
Boucherie - Charcuterio P. FIORI, Ixicariio - Tel. 7 15 72

XAMJÈ «'iisei gne vite et bien. Se sócolcs renommées

f 

depuis 30 ans dans tonte la Suisse enseignent une
langue en 2 mois (Di plomo langue en 3) et le se-
crétariat en 4. (Di plomo ) (Par eorrespondance en 6)
Cours de vacances. Ecoles Tamé, Sion, tèi. 2 23 05,
Lucerne, Zurich, Neuchfttel, Bellinzona , Fribourg.

. r ,
Hostradamus

*j VmJ

DE M I C H E L  I Z K V A C O

— Ah ! Ah ! grinca*t*il , il s'agit d'en de*
coudre ?

Les neuf rapières tombèrent sur lui tou»
tes ensemble. Le Royal s'accula et sa ra»
pière décrivit une zébrure d'acier.

— Sus ! Sus ! rugit Lagarde.
— A mort. A nous sa tète ! vocifera

l'escadron de fer.
Nos quatre estafiers , transformés par

l'escadron volant en spadassins de cour ,
s'étaient arrètés devant le pontdevis. Eux
aussi virent cet homme qui , à grands pas ,
traversait le pont , et qui passa en les bous*
culant. Ils demeurèrent ébahis. Déjà , Le
Royal disparaissait au fond de la nuit.

— Sacrament , gronda Bouracan , c 'est
sa poigne...

— Ve , fit Strapafar , c'est loti pigeoun ,
mes enfants

— C'est bien lui ! murmura Tr inque»
maille.

— Andiamo ! cria Corpodibalc. Au dia*
ble les donzelles , le Louvre , les rois , les
reines ! Mon roi , c 'est Beaurevers.

Ils allaient s'élancer pour le retrouver.

— Ecoutez , maitre . Si ce que vous dites
est vrai , pourquoi > Lagarde a»t«il échoué ?
Pourquoi ce misérable Beaurevers s'estdl
trouvé à temps pour sauver celui qui est
condamné ?

— Vous hai'ssez Beaurevers , madame ?
— Oui. Non seulement parce qu 'il a

sauvé le roi , mais eneore parce qu 'il sait
une chose que Montgomery et moi nous
savions seufs . Je ne vous eompte pas. Qui

_UN B0N CAF

HE
¦T-BBmm

maison laminale

Tel. (029) 3 15 06. sous chiffres P 6807 S. G E S S L E R

A cet instant, Djinno s'avanca , et , avec
ce courbettes :

— Vous ne pouvez attendre dans la

neuve 3-4 pièces, confort ,
grand jardin arborisé clóturé,
à vendre ou à louer , situation
tranquille , 5 iminutes gare
Renens Vaud. Prix 48 000.—
francs.

S'adresser Chalet « Mon E-
toile », Les Mayens s. Sion.

Téléphone 2 19 73.

— v ous ne pouvez arrenare cians la rue.
Entrez , messeigneurs. Il y a pour vous une
collation. D'ailleurs , la reine le veut.

Ils hésitèrent. Mais Le Royal était loin,
La reine commandait... L'oreille basse, ils
franchirent le pont qui se releva.

Catherine de Médicis était entrée dans le
cabinet de Nostradamus qui se leva.

— Maitre , divelle en s'asseyant , je ne
vis plus. Aucune de vos promesses ne se
réalise. Pourtant , je dois croire en votre
pouvoir.

— Que vous*ai*je donc promis , mada;
me ?

l'a instruit ? Qui lui a dit que mon fils peut étre tue à la fois par Montgomery et
Henri n 'est pas le fils du roi ?... par Beaurevers. C'est Beaurevers seul qui

Nostradamus ne répondit pas. est l'instrument...
— Il le sait , fittile. C'est là un secret II reprit tout haut :

qui tue , maitre... — N'avez=vous rien de plus à me de*
Elle fixa un regard menacant sur Nos» mander, madame ?

tradamus. Catherine leva les yeux sur le mage.
Non , ie n 'ai plus rien à vous demanVous pouvez tuer votre époux , dit

il , comme vous avez tue Francois ; vous der. Mais il est dans mon esprit une som*
pouvez tuer Beaurevers portant un secret bre question.. Vous m'avez dit un soir
dont on meurt. Mais vous ne pouvez rien qu 'on peut ressusciter les morts. Oh ! non
contre moi. Il ne vous a pas été dit que le pas seulement évoquer leur ombre. Cela ,
roi serait assassine par Lagarde. Il vous a je le sais. J'ai vu ! Je parie de les ressusci*
été annoncé que le roi succomberait sous ter. Avez=vous jamais tenté cette opera-
le fer de Montgomery. Et ce sera bien ain= tion ?
si. Eneore une fois , madame , tout est lo* — Non , madame.
gique. Il sera naturel que le roi de France — Mais s'il le fallait , vous la tenteriez ?
meure frappé par l' arin e de Alontgomery... — Oui. Sur une personne qui me serait

— Gabriel , balbutia la reine en se pas* chcre. Mais je n 'en connais pas . Mon coeur
sant la main sur le front. Je le connais. Ja* est mort à toute affection.
mais Montgomery tuera le roi ! — Mais vous persistez à croire que ce

— On ne vous a pas dit que Montgo» prodi ge est possible ?
mery tuerait le roi madame. On vous a dit Nostradamus , d'une voix de certitude ,
seulement que le roi tomberait sous le fer dit alors :
de Montgomery. Ce sera fait avant la fin — Nous appelons impossibles les phé»
du mois. Et tenez , vous m 'avez apporté nomènes qui ne. se sont pas eneore prò*
une épée qui a appartenu à Montgomery, duits , ou qui semblent aller à l' encontre
n 'est»ce pas ? des lois de la nature . Mais , qu 'est»ce qu'u»

— Vous me l'avez demandée. Eh bien ? ne loi de la nature pour l'i gnorance humai »
— Eh bien ! en ce moment , cette épée ne ? C'est seulement la constatatici! d' un

est aux niains de l'homme qui doit tuer le fait toujours répeté. Nous n 'avons vu au»
roi. cun ètre réellement prive de la vie se re»

La fi gure de la reine se colora d'un rap i» lever , revivre. Et nous disons : la résurrec »
de aff lux de sang. tion , ou la réincarnation est impossible

— Oui , songeait Nostradamus , j 'ai eu parce qu 'elle est contraire à une loi de la
cette faiblesse de vouloir aider le destili, nature. En réalité , contre la résurrection ou
J ' ai changé l'épée de Beaurevers , qui por* la réincarnation c'est que , jusqu 'à présent ,
te maintenant l'épée de Montgomry. Qui la plupart des hommes n 'ont vu aucune ré*
sait si cette substitution n 'a pas été pré* surrection... mais ce n 'est pas une preuve.
vue ?... Oui , cela doit ètre ainsi. Henri ne C'est une probabilité...

Cet esprit bardi se plaisait à ses spécu»
lations.

— Voici un étre vivant , continuaci!. Un
millième de seconde s'écoule , et il ne vit
plus. L'instant d'avant , il vivait. L'instant
d'après , il est cadavre. Que s'estdl passe?. ..
Si je l'examine , je tiouve les mèmes os, les
mèmes muscles , les mèmes nerfs , en mème
quantité , en mème disposition , le mème
sang en mème poids. C'est le mème ètre.
Il était vivant. Il est cadavre. On dit : il
y avait quelque chose dans Tètre vivant.
Ce quelque chose n 'est plus dans le cada»
vre. Et voilà la nìort expliquée. Eh bien !
renversons cette affirmation , et disons :
« Quelque chose qui n 'était pas dans Tètre
vivant vient d'y entrer , et voilà un cada»
vie ! »

— Quelque chose ! La mort ! C'est la

— Tout ! fit sourdement Catherine.
— Rien ! dit Nostradamus . J'ai été Tin«

terprète. J ' ai dit ce qui sera. Je ne promets
que ce que je puis tenir , moi. Vous avez
demandé si votre fils Henri régnerait. Il
vous a été répondu que sùrement un jour
vous le verriez sur le tròne. Et bien ! at=
tendez , madame !

— Mais le roi ? balbutia Catherine.
— Il vous a été dit que le ror mourrait

de mort violente. Il mourra.
— Quand ? palpita la reine.
— Avant la fin du présent mois , ce sera

fait.

FRUITS SECSPour manger crus et pour com-
potes. — p. ex. nos beaux fruits
assortis, soit prunes, abricots, pÉ
ches, poires jaunes et pommes ai

gres. Très avantageux !
le sachet-cello de 250 gr.

fr. 1.25 seulement

A VENDRE D'OCCASION !
50 baignoires
émaillées, sur pieds et à murer
Lavabos faience à 2 robinets.
Eviers grès, égouttoirs metal.
W.-C. avec réservoir de chas-

25 chaudieres
a lessive a bois, 165 litres,

foyer à circulation, en tólè
galvanisée, garanries, Fr. 95.-,
avec chaudron neuf , Fr. 145.-,

Pas de vrai re pas sans vin
Pas de bon repas sans...

Caffé PELCO
Chaque paquet contieni un « Bon de voyage »

Dans toutes les bonnes épiceries.

COMPTOIR SANITAIRE SA
9, rue des Alpes, GENÈVE
Tel. 225 43. - On expédie

CHARCUTERIE
Gendarmes, la paire —.70;
Cervelas, la paire —.60; Sau-
cisses d'Emmenthal, la paire
—.70; Saucisses au cumin, la
paire —.30; Saucisses fu-
mées, se conservant bien, le
Yz kg. 2.50; Mortadelle, se
conservant bien , le Yi kg.
2.20; Viande fumé*, à cuire,
le yz kg. 2.50

Expédie en tout temps par
remboursement.

Boucherie chevaline, M.
GRUNDER, Berne. Metzger-
gasse 24. Tel. 2 29 92.

sommelière
est demandée pour la saison.

S'adresser à l'Hotel de la
Tour Monsalvens (Gruyère) .

c âÙa n̂Aal
.. dès Caisses Enregistreuses « National »
Vuille-Anthamatten , Sion , tèi. 2 20 67

PECTORAL

m

qui figure sur chaque paquef
de PECTORAL est garant d'un
café noir parfait. Quand vous
voudrez savourer un café noir
exquis, qui fasse vraiment plaisir,
souvenez-vous du bouquetin.

Places vacantes
dans hótels, commerces, fa-
milles , pour jeunes filles pos-
sédant bons certificats.

Bureau « La Valaisanne »,
Sion. tèi. 2.18.03, Avenue de
Tourbillon.

Fr. 1385
filli

oder Fr. 200.— bis zur
Lieferung und 30 mona-
diche Raten à Fr. 40.—
erhalten Sie dieses scho-
ne Umbauschlafzimmer.
Vorzahlungen mòglich —
Lieferung frachtfrei. —
Verlangen Sie unv erbin-
dJich die Photo 18/25
cm durch
Mobilia A.G., Olten

JEUNE Hill
Suisse allemand , 23 ans , cher-
che place dans entreprise de
construction. Accepterait tout
autre emploi. Entrée immedia-
te. Offres sous chiffre P
26714 T Publicitas, Aarau.

Jeune personne
cherche à faire des rempla-
cements dans café ou dans
ménages, deux jours par se-
maine.

S'adresser à Publicitas Sion

mort qui est entree...
— La mort ! Terme vague. On disait :

« Il manque quel que chose à ce cadavre qui
ne manquait  pas à Tètre vivant ». En rèa»
lite , on se contentait de remarquer que le
mouvement , la sensibilité , la marche du
sang manquent au cadavre , alors qu 'ils ne
manquent pas à Tètre vivant. C'était dire:
la vie manque au cadavre . C'était une cons»
tatation sans plus. Mais moi , madame , moi
qui suis entré dans les demeures de la meri
je dis au contraile : « Il y a quel que chose
dans ce cadavre qui n 'était pas dans Tètre
vivant ! » Dans la première thèse , impos»
sibilate de résurrection naturelle . Car ou
prendre le quel que chose qui était dans le
vivant et qui n 'est plus dans le cadavre
Avec ma thèse , la résurrection naturel le.
Car où prendre le quel que chose qui était
dans le vivant et qui n 'est plus dans le
cadavre ?... (à suivrej

Gii demande pour tout de
suite ,

Personne
capable , pour le ménage et la
cuisine.
S'adr. au bureau du Journal

sous chiffre 3483.

Cause doublé emploi à ven

Dulie! de cuisine
et 1 petit canapé , ainsi qu'un
réchaud électrique à 1 plaque.
Fr. 150.— le tout.

S'adr. à Publicitas, Sion,
sous chiffres P 6813 S.

Bàche
caoutchoutée , superbe occa-
sion , souple, légère, 6x4 m.,
conviendrait pour éclaireurs,
forains , automobiles.

S'adresser Chalet « Mon E-
toile », Les Mayens s. Sion.

Téléphone 2 19 73.

Cartes de

loto
En vente à l'IMPRIMERIE




